
 
le 28 novembre 2003

 
Chers participants des Jeux Gais, chers sympathisants

Il y a plusieurs semaines, nous vous avons écrit sur l’impasse atteinte par la Fédération des Jeux Gais et  Montréal
2006 (M2006) après deux années de négociations sur l’accord de licence pour accueillir les septièmes Jeux Gais.

Nous vous avons écrit pour vous dire que la Fédération continuait de rechercher un accord de licence avec M2006
en respectant la nécessité de responsabilité financière et en défendant prioritairement les intérêts des participants
aux Gay Games.  La phase finale de négociation en tête à tête s’est tenue juste avant l’ouverture de l’Assemblée
Générale annuelle de la Fédération cette année à Chicago.

Comme beaucoup, sinon la plupart  d’entre vous, le savent déjà, les négociations se sont achevées dimanche
matin 9 novembre 2003. Au lendemain d’une journée complète de discussions pendant laquelle la Fédération a
offert de nombreuses concessions (y compris l’acceptation d’un projet basé sur 16 000 participants et un budget de
16 millions de dollars canadiens, à environ 2 heures du matin l’avocat de M2006 a informé notre conseil que
M2006 arrêtait  les négociations.

M2006 a tenu une conférence de presse à Montréal le 11 novembre pour annoncer qu’ils continueront à organiser
leur projet de Rendez-vous 2006. L’événement est ambitieux et pourrait réussir.  Cependant, à ce stade, il
ressemble encore trop aux Jeux Gais qui ont échoué financièrement avec le nombre et le type d’activités
organisées. 
 
Même si beaucoup d’entre nous ont apprécié le nombre croissant d’activités organisées pendant la semaine des
Jeux Gais par les précédents hôtes, malgré tous nos succès, il faut bien reconnaître l’héritage suivant de notre 
événement :
 

Vancouver 1990     – 7 300 participants –  les premiers Jeux Gais ont terminé avec une perte
financière d’environ 100 000 dollars canadiens

New York 1994       – 12 500 participants – environ 700 000 dollars américains de déficit; montant
réduit de moitié en se déclarant en faillite

Amsterdam 1998    – 13 000 participants – environ 3.5 millions de florins de déficit
Sydney 2002          – 11 000 participants – environ 2 million de dollars australiens de déficit ;

encore en règlement judiciaire
 

Alors que le passif a continué, la Fédération a écouté les exigences des participants aux Gay Games et le grand
public demandant de faire quelque chose. Pour nous la réponse était d’établir une relation bien plus étroite avec les
villes hôtes notamment en ce qui concerne les aspects financiers de l’événement.  Sydney 2002 a été la première
occasion pour établir un tel partenariat et il a bien fonctionné dans de nombreux domaines, mais il a été mis en
place trop tard avant les sixièmes Jeux Gais pour remplir ses pleins effets. Nous espérons établir de telles relations
avec le prochain hôte des septièmes Jeux Gais dès le début de la sélection.
 
Montréal 2006, cependant,  n’a pas été d’accord avec la Fédération sur ce type de relations et a résisté à tout ce
qui pourrait différer de la taille sans précédent prévue dans son projet initial des septièmes Jeux Gais. Il y a eu
d’autres différences entre les deux parties, mais, après coup, cette divergence a été le fossé qui nous a séparé
malgré toutes les autres concessions faites pendant les deux années de négociations. Malgré tout, nous
souhaitons à Montréal 200 succès dans ses efforts.

Nous restons engagés à tenir les septièmes Jeux Gais.
 
Pendant les jours suivants de son Assemblée générale, la Fédération a commencé le processus de sélection d’un
nouveau site pour les septièmes Jeux Gais, qui se tiendraient idéalement sur une base quadriennale en 2006. 
Après consultation et beaucoup de discussions avec nos conseils et principaux soutiens, nous pensons que cette
option répond le mieux aux intérêts des participants aux Jeux Gais et leurs sympathisants.

Nous apprécions les messages positifs de soutien et les suggestions que beaucoup d’entre vous nous ont adressé
ces dernières semaines. Nous comprenons complètement toutes vos expressions de déception et, dans certains
cas, de colère à propos de cette situation.



Pour ceux qui voudraient  en savoir plus sur les événements qui ont conduit à la fin des négociations, nous vous
invitons à utiliser le premier lien ci-après pour lire un article retraçant les négociations des septièmes Jeux
Gais et nos projets pour les futurs Jeux Gais.  Nous vous indiquons également des liens avec deux
communiqués de presse parus pendant la semaine de notre assemblée générale. Divers autres documents
intéressants ont été publiés sur notre site web, www.gaygames.com, y compris les résultats de l’enquête auprès
des participants aux sports de Sydney que plus de 2000 d’entre vous ont complété, ainsi qu’un document de
discussion sur l’"Image des Jeux Gais."

http://www.gaygames.com/en/FGGLongLetter28Nov03.htm - le processus de négociation passé
 
http://www.gaygames.com/en/FGGMovesOn031113.htm
 
http://www.gaygames.com/en/FGGpressrelease15Nov03.htm

Loin d’être découragés, nous croyons que la Fédération a pris la bonne décision et protégé les principes
fondateurs des Jeux Gais, qui sont nés quand il y avait peu d’attention portée sur le sport et la communauté
GLBT. Il y a tellement à accomplir dans cet optique,  et nous sommes engagés à nous concentrer sur ces buts en
votre nom, maintenant et à l’avenir.

Comme dit  dans notre précédente lettre, notre priorité est d’avoir en 2006 des Jeux Gais réussis où notre
communauté puisse se réunir après quatre années d’entraînement, d’excitation et de préparation. Nous vous
tiendrons au courant des prochains développements.

Sincères salutations,

                        

Roberto Mantaci et Kathleen Webster, Co-Présidents
Fédération des Jeux Gais


